a  Monsieur 


j^pue  de  Cayv^ 


LE 


OpeTaen  2  actes, 

représenté  pour  lal^Jbis  sur  le  tfiedtre  de  laWation  Grand  Opéra)  le  2410ïreIôn4(f 

FarolesdeM: 


Musique  de 


farttizon  réduite  pour  par  1  Auteur  <»/  disposée 

pour  /a  conduite  de  l'ûre/iestre  4o? 
far/ter  séparées   200  ? 


Paris ,  LIE  BEL  ,  Editeur, 
liotdeoart  des  Italiens,  JV°  29  Maison  des  liai  ris  c/ii/wïs 
.Wayenee,  fils  deJi  Seholt. 


Ce  succès  enhardit  Adam,  et  il  remit  Giralda  sur  le  tapis  ;  mais 
M.  Perrin  n'en  voulait  toujours  pas  entendre  parler.  Ce  que  voyant, 
Adam  se  mit  à  écrire,  avec  la  collaboration  d'un  de  ses  élèves, 
M.  Clémenceau  de  Saint-Julien,  une  messe  à  trois  voix,  qui  fut 
exécutée,  dans  les  premiers  mois  de  1849,  dans  diverses  églises  de 
Paris  et  de  ses  environs,  entre  autres  à  Melun  et  à  Saint-Nom, 
petite  commune  du  canton  de  Marly  (1).  Dans  le  même  temps  il 
composait,  avec  le  même  collaborateur,  la  musique  d'un  grand 
ballet  féerique  en  trois  actes  et  sept  tableaux,  avec  prologue,  la 
Filleule  des  Fées,  dont  M.  de  Saint-Georges  et  le  danseur  Perrot, 
récemment  engagé  à  l'Opéra,  lui  avaient  fourni  le  scénario.  Ce 
ballet,  adorable  au  point  de  vue  musical,  fut  représenté  le  8 
octobre  4849  à  l'Opéra,  où  il  fut  la  dernière  création  de  Carlotta 
Grisi.  Enfin,  dans  les  derniers  jours  de  cette  même  année  1849. 
le  24  décembre,  Adam  donnait  au  même  théâtre  un  petit  opéra  en 
deux  actes,  le  Fanal,  dont  la  scène  se  passait  en  Bretagne,  et  qui 
était  joué  par  MM.  Poultier,  Portéhaut.  Brcmond  et  M"°  Pauline 
Dameron.  Écrit  sur  un  livret  de  M.  de  Saint-Georges,  le  Fanal 
n'eut  aucun  succès:  la  muse  aimable,  fine  et  enjouée  d'Adam 
n'était  évidemment  pas  de  nature  à  briller  sur  notre  grande  scène 
lyrique  autrement  que  dans  le  genre  du  ballet,  qui  lui  convenait 
si  merveilleusement.  . 


1 


A  Monsieur  le   Duc  de  CAiLfS. 


C'est  chez  rous^  au  Heloj^  mon  cher  Duc^  que  cet  Opéra 
a  été  eu  grande  partie  composé.  Laissez  moi  donc  rous  en  of- 
-frir  la  dédicace  en  sourenir  de  rotre  amicale  hospitalité  et  de 
mon  affection  sincère . 

Ad.-  ADAM. 
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